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Prologue
Je sais que c’est mal. Si quelqu’un le découvrait, si mon père le découvrait, il ne me laisserait plus jamais quitter Chicago. Il ne me laisserait même plus sortir de la maison. C’est très inapproprié, et indigne d’une dame. Les gens disent encore du mal de Gianna après tout ce temps. Ils sauteraient sur l’occasion de trouver une nouvelle victime, et quoi de mieux qu’une autre sœur Scuderi prise sur le fait, avec un soldat en plus ?
Et au fond de moi je sais que je suis exactement comme Gianna quand il s’agit de résister à la tentation. Je ne peux tout simplement pas. La porte de Romero n’est pas fermée. Je me glisse dans sa chambre sur la pointe des pieds, retenant ma respiration. Il n’est pas là mais j’entends de l’eau couler dans la salle de bains attenante. J’avance dans cette direction. La porte est entrouverte et je regarde par l’interstice.
Ces derniers jours, j’ai appris que Romero a ses petites habitudes, donc je ne suis pas étonnée de le trouver sous la douche, comme prévu. Mais, de là où je suis, je ne peux pas voir grand-chose. J’ouvre la porte et me glisse à l’intérieur.
J’ai le souffle coupé en le voyant. Il me tourne le dos et la vue est magnifique. Les muscles de ses épaules et de son dos se contractent tandis qu’il lave ses cheveux bruns. Sur sa colonne vertébrale, il a un tatouage représentant une croix entourée de fil barbelé. Naturellement, mes yeux plongent plus bas, vers ses fesses parfaitement formées. Je n’ai jamais vu un homme comme lui, et je ne peux pas imaginer que quelqu’un puisse être aussi beau. Même le Romero de mes rêves fait pâle figure.
Il commence à se retourner. Je sais que c’est maintenant que je devrais partir mais je continue de regarder son corps avec étonnement. Est-ce qu’il est excité ? Il se crispe quand il m’aperçoit. Il a un autre tatouage sur le cœur, la devise de la Famiglia.
Ses yeux captent mon regard avant de glisser sur ma chemise de nuit et mes jambes nues. Et là, j’ai la réponse à ma question. Jusqu’à présent, il n’était pas vraiment excité. Oh, bon sang.
Mes joues sont brûlantes alors que je le regarde devenir plus dur. Je reste figée, m’empêchant de franchir la distance qui nous sépare et de le toucher. Je n’avais jamais compris le concept de vouloir quelque chose au point d’en avoir mal jusqu’à maintenant.
Romero ouvre la porte de la douche d’un geste tranquille et enroule une serviette autour de sa taille. Puis il sort. L’odeur de son gel douche épicé m’envahit le nez. Lentement, il s’avance vers moi.
— Tu sais, dit-il d’une voix étrange, si quelqu’un nous trouvait comme ça, il pourrait se faire des idées. Des idées qui pourraient me coûter la vie, et toi ta réputation.
Je ne peux toujours pas bouger. J’ai l’impression d’avoir été changée en statue mais mes entrailles semblent brûler, se liquéfier en lave rougeoyante. Je n’arrive pas à détourner le regard. J’ai passé des heures à réfléchir aux choses que je voulais dire une fois que je l’aurais coincé, mais maintenant je suis sans voix.
Mes yeux s’attardent sur le bord de la serviette, sur la fine ligne de poils foncés qui disparaît en dessous, sur le délicieux V de ses hanches. Sans que je le veuille, ma main se rapproche du torse de Romero. J’ai besoin de sentir sa peau au bout de mes doigts. Quand il s’agit de lui, je n’ai aucun contrôle sur mes pulsions. Peut-être que ça devrait me terrifier. Les filles ne sont pas censées être comme ça.
Romero m’attrape le poignet avant que je puisse le toucher, sa prise est presque douloureuse. Je plonge mes yeux dans les siens, à moitié embarrassée et à moitié surprise. Son expression me fait frissonner.
Il se penche en avant, se rapproche de plus en plus. Mes yeux se ferment mais le baiser que j’espérais ne vient pas. Au lieu de ça, j’entends le grincement de la porte. Je lève les yeux vers Romero, il a ouvert la porte de la salle de bains en grand. C’est pour ça il s’est rapproché, pas pour m’embrasser. L’embarras m’envahit. Comment ai-je pu penser qu’il était intéressé par moi ?
— Tu dois partir, murmure-t-il en se redressant.
Ses doigts sont toujours enroulés autour de mon poignet.
— Alors, lâche-moi.
Il le fait instantanément et a fait un pas en arrière. Je reste immobile. Je voudrais le toucher, et qu’il me touche à son tour. Il lâche un juron et soudain il est contre moi, une main tenant l’arrière de ma tête, l’autre sur ma hanche. Je peux presque goûter ses lèvres, elles sont si proches. Son contact me fait me sentir plus vivante que je ne l’ai jamais été. Je veux encore plus de ce sentiment, je veux m’y noyer.
— Va-t’en, lâche-t-il dans un souffle rauque. Pars avant que je ne brise mon serment.
C’est à la fois une supplication et un ordre.


Chapitre un
Liliana
Je grimace encore quand je repense à la première fois que j’ai tenté de flirter avec Romero. Mère et ma sœur Aria m’ont toujours conseillé de ne pas provoquer les hommes, et jamais je ne m’étais montrée aussi audacieuse avec quelqu’un qu’avec Romero ce jour-là. Il m’inspirait un sentiment de sécurité, comme s’il n’y avait aucune chance qu’il puisse me blesser, peu importe la provocation. J’étais jeune et stupide, seulement quatorze ans et déjà convaincue que je savais tout ce qu’il y avait à savoir sur les hommes, l’amour et tout le reste.
C’est arrivé seulement quelques jours avant le mariage d’Aria avec Luca et ce dernier avait envoyé Romero pour protéger ma sœur. Choisir un garde du corps pour sa future épouse n’est pas une mince affaire ; seule une personne en laquelle on a une confiance absolue peut être autorisée à être aussi proche. Mais ce n’était pas pour cette raison que je faisais confiance à Romero.
Romero était terriblement beau avec sa chemise blanche, son pantalon noir et son gilet qui cachait son étui à pistolet. Et pour une raison inconnue, ses yeux bruns avaient l’air plus doux que ce à quoi j’étais habituée de la part des hommes de notre monde. Je ne pouvais pas détacher mon regard de lui. J’ignore que je pensais, ou ce que j’espérais obtenir, mais, au moment où Romero s’est assis, je me suis installée sur ses genoux. Je l’ai senti se crisper, mais quelque chose dans ses yeux m’a fait tomber amoureuse de lui ce jour-là. Souvent, par le passé, quand je flirtais avec les soldats de mon père, je voyais dans leur regard qu’ils n’auraient pas hésité à faire ce qu’ils voulaient avec moi si mon père n’avait pas été dans l’équation. Mais avec Romero, je savais que je n’aurais jamais à craindre qu’il prenne plus que ce que j’étais prête à donner. Du moins, c’est ce que j’ai ressenti ce jour-là. Il avait l’air d’un bon gars, comme ceux que je n’ai jamais pu admirer que de loin parce qu’il n’y en avait pas dans la mafia. Comme le prince charmant, celui dont rêvent les filles naïves – des filles comme moi.
Quelques mois plus tard, j’ai découvert que Romero n’était pas celui que je croyais ni celui que j’espérais qu’il soit et que j’avais fini par croire qu’il était. Ce jour me hante encore. Ça aurait pu marquer la fin de mon béguin pour lui.
Mes parents nous avaient emmenés, Gianna, Fabiano et moi, à New York pour assister aux funérailles de Salvatore Vitiello, même si je ne connaissais pas le père de Luca et de Matteo. J’étais tellement excitée de revoir Aria. Mais ce voyage a tourné au cauchemar. Pour la première fois, j’ai eu un vrai aperçu de ce que cela signifiait, de faire partie de notre monde.
Après l’attaque du manoir Vitiello par les Russes, nous avons été secourus par la Famiglia, sous la direction de Luca. Romero nous a mis en sécurité dans une pièce, mon frère Fabi et moi. Quelqu’un avait donné un tranquillisant à mon frère parce qu’il avait complètement paniqué en voyant notre garde du corps se faire tirer dans la tête. J’étais étrangement calme, presque en transe, blottie à côté de lui sur le lit, ne regardant rien et écoutant les bruits. Chaque fois que quelqu’un passait devant notre chambre, je me crispais, prête à une nouvelle attaque. Mais ensuite, Gianna a envoyé un message me demandant où j’étais. Je n’avais jamais bougé aussi vite de toute ma vie. Il m’a fallu moins de deux secondes pour sauter du lit, traverser la pièce et ouvrir la porte à la volée. Gianna se tenait dans le couloir, ses cheveux roux dans tous les sens. Dès que j’ai sauté dans ses bras, je me suis sentie mieux et plus en sécurité. Depuis qu’Aria avait déménagé, Gianna assumait le rôle de mère de substitution, pendant que notre propre mère était occupée avec ses responsabilités sociales et à satisfaire les moindres caprices de Père.
Lorsque Gianna a décidé de jeter un coup d’œil au rez-de-chaussée, la panique m’a envahie. Je ne voulais pas rester seule, et Fabi n’allait pas se réveiller avant deux heures, alors, malgré ma peur de ce que nous allions trouver en bas, j’ai suivi ma sœur. La plupart des meubles du salon avaient été abîmés par l’affrontement avec les Russes et le sang couvrait presque toutes les surfaces. Je n’ai jamais été très mal à l’aise avec le sang, ou avec quoi que ce soit d’autre. Fabi a l’habitude de venir me voir pour me montrer ses blessures, surtout quand il y a du pus. Et même à cet instant, alors que nous passions devant tout le rouge sur les tapis et les canapés blancs, ce n’était pas le sang lui-même qui me retournait l’estomac. C’était le souvenir des événements. Je ne sentais même plus l’odeur du sang, car les sols avaient été nettoyés avec une sorte de désinfectant. J’ai été soulagée quand Gianna s’est dirigée vers une autre partie de la maison, et c’est à ce moment-là que j’ai entendu le premier cri venant du sous-sol. Si j’avais été seule, j’aurais tourné les talons et fait comme si de rien n’était. Mais c’était sans compter sur Gianna.
Elle a ouvert la porte en acier qui menait à une pièce située sous la surface. L’escalier était sombre, mais de quelque part au fond du sous-sol jaillissait de la lumière. J’ai frissonné.
— Tu ne vas pas descendre là-dedans, hein ? chuchotai-je.
J’aurais dû connaître la réponse. C’était Gianna.
— Si, mais toi, tu restes dans les escaliers, m’a-t-elle répondu avant d’entamer sa descente.
Je n’ai hésité qu’une seconde avant de la suivre. Je n’ai jamais été douée pour suivre les ordres. Gianna m’a lancé un regard noir.
— Reste là. Promets-le-moi.
Je m’apprêtais à refuser. Après tout, je n’étais plus une gamine. Mais quelqu’un s’est mis à crier en dessous de nous, et les poils de ma nuque se sont dressés.
— OK. Je te le promets.
Gianna s’est retournée et a descendu les marches restantes. Elle s’est figée lorsqu’elle a atteint la dernière marche, avant d’entrer enfin dans le sous-sol. Je ne pouvais voir qu’une partie de son dos, mais à la façon dont ses muscles étaient tendus, je savais qu’elle était bouleversée. Il y a eu un cri étouffé et Gianna a tressailli. Malgré la peur qui battait dans mes tempes, je me suis glissée dans la cave. J’avais besoin de savoir ce que ma sœur avait vu. Elle n’est pas du genre à paniquer facilement.
Je savais que je le regretterais, mais je n’ai pas pu résister. J’en avais assez d’être exclue de tout, d’être toujours trop jeune. On me rappelait en permanence que j’avais besoin d’être protégée de moi-même et de tout ce qui m’entourait.
Dès que je suis arrivée au sous-sol, mes yeux se sont posés sur le centre de la pièce. Au début, je ne comprenais même pas ce qu’il se passait. C’était comme si mon cerveau me donnait une chance de partir sans rien savoir, mais au lieu de faire demi-tour je suis restée et j’ai regardé. Mon esprit s’est emballé, s’imprégnant de chaque détail, chaque détail macabre. Des détails dont je me souviens encore très bien aujourd’hui.
Deux des Russes qui nous avaient attaqués étaient attachés à des chaises, et il y avait du sang. Matteo et un autre homme les frappaient, les coupaient, les blessaient. Ma vision s’est troublée, et j’ai senti une boule de terreur monter dans ma gorge. Et puis mon regard s’est posé sur Romero, ses yeux bruns habituellement si doux qui ne l’étaient soudain plus tant que ça. Ses mains étaient couvertes de sang. Le prince charmant sur lequel j’avais fantasmé, ce n’était pas cet homme-là. Un cri s’est échappé de mes lèvres. Je m’en suis rendu compte à cause de la pression dans ma poitrine et dans ma gorge, mais je n’ai rien entendu. Je ne percevais plus rien d’autre que le bruit dans mes oreilles. Tout le monde me regardait comme si c’était moi, la folle. Je ne sais pas trop ce qui s’est passé après ça. Mes souvenirs sont flous. Je me rappelle les mains qui me saisissaient, les bras qui me serraient. Les mots apaisants qui ne faisaient rien. Je me souviens d’une poitrine chaude contre mon dos et de l’odeur du sang. J’ai ressenti une brève douleur lorsque Matteo m’a injecté un produit, puis mon monde a tout à coup été plongé dans un calme étrange. La terreur était toujours là, mais elle semblait avoir été recouverte. Ma vision était floue mais je pouvais voir Romero à genoux à côté de moi. Il m’a soulevée et m’a prise dans ses bras. Le calme l’a emporté et je me suis détendue contre sa poitrine. Juste devant mes yeux, une tache rouge maculait sa chemise blanche. Le sang des hommes qui avaient été torturés. J’ai essayé de lutter contre le médicament, mais c’était inutile et j’ai abandonné le combat. Mes yeux se sont fermés et je me suis résignée à mon sort.
*

Romero
En tant que Made Men, notre tâche est de veiller sur la sécurité de ceux que nous avons juré de protéger : les faibles, les enfants, les femmes. Moi, en particulier, j’ai consacré ma vie à cet objectif. De nombreuses tâches dans mon travail impliquent de blesser les autres, d’être brutal et froid, mais assurer la sécurité des gens me donne toujours l’impression qu’il n’y a pas que du mauvais en moi. Enfin, ça n’a aucune importance. Si Luca me le demandait, je ferais les pires choses imaginables. C’est facile d’oublier qu’en dépit de notre propre éthique, de notre morale et de nos codes, nous, les Made Men, sommes ce que la plupart des gens perçoivent comme l’incarnation du mal. Je me suis rappelé notre vraie nature, ma vraie nature quand j’ai entendu le cri de Liliana. Les cris des Russes ne m’avaient pas ému. J’avais déjà entendu pire. Mais ce cri aigu et sans fin d’une fille que nous étions censés protéger m’a fait l’effet d’un putain de coup de poignard dans les tripes.
Le pire, c’étaient son expression et ses yeux ; ils me montraient exactement ce que j’étais. Un homme bon aurait peut-être juré d’être meilleur, mais je suis doué dans mon travail. La plupart du temps, je l’apprécie. Même le visage terrorisé de Liliana ne me donnait pas envie d’être autre chose que d’être un Made Man. À l’époque, je n’ai pas réalisé que ce moment de brutalité n’était pas la pire façon dont j’aurais pu foutre sa vie en l’air.
*

Liliana
Je me suis réveillée avec quelque chose de chaud et de doux sous mon corps. Mon esprit était embrumé mais mes souvenirs de ce qui venait de se passer étaient clairs et précis, plus précis que mon environnement lorsque j’ai finalement osé ouvrir les yeux. Un mouvement dans le coin a attiré mon attention. Romero s’est appuyé contre le mur en face de moi. J’ai rapidement vérifié la pièce dans laquelle je me trouvais. C’était une chambre d’amis, et j’étais seule avec Romero derrière une porte fermée. Sans les effets persistants de ce que Matteo m’avait injecté plus tôt, j’aurais recommencé à crier. Au lieu de ça, j’ai regardé en silence Romero marcher vers moi. Je ne savais pas pourquoi j’avais toujours pensé qu’il était inoffensif, maintenant chacun de ses mouvements était synonyme de danger. Quand il a presque eu atteint le lit, j’ai reculé, me pressant contre l’oreiller. Il s’est arrêté. Ses yeux sombres se sont adoucis, mais leur gentillesse ne pouvait plus me tromper, pas après ce que j’avais vu.
— Tout va bien. Tu es en sécurité.
Je ne m’étais jamais sentie aussi peu en sécurité de ma vie. Je voulais retrouver mon ignorance naïve. Je n’ai rien dit.
Romero a pris un verre d’eau sur la table de nuit et me l’a tendu. Mes yeux ont cherché des traces de sang sur ses mains, mais il avait dû les nettoyer soigneusement. Il n’y avait pas la moindre marque rouge, pas même entre ses doigts ou sous ses ongles. Il avait probablement beaucoup d’expérience pour nettoyer du sang. La bile m’est montée à la gorge à cette idée.
— Tu as besoin de boire, petite.
J’ai levé les yeux jusqu’à son visage.
— Je ne suis pas une enfant.
Le fantôme d’un sourire a traversé son visage.
— Bien sûr que non, Liliana.
J’ai cherché dans ses yeux la moquerie, un soupçon de l’obscurité que j’avais perçue dans le sous-sol, mais il avait l’air du bon gars que je voulais qu’il soit. Je me suis assise et lui ai pris le verre. Ma main tremblait mais j’ai réussi à ne pas renverser d’eau sur moi. Après deux gorgées, je l’ai rendu à Romero.
— Tu pourras bientôt rejoindre tes sœurs, mais d’abord Luca veut te parler de ce que tu as vu aujourd’hui, m’a-t-il expliqué calmement.
La peur m’a transpercée comme une lame froide. J’ai glissé hors du lit quand quelqu’un a frappé, puis Luca est entré. Il a fermé la porte. Mes yeux passaient


Prologue
Le regard perdu dans le vide, je foule le sol poudreux des rues enneigées de New York. Mes bottines couinent à chacun de mes pas, s’enfonçant toujours plus profondément. Seul le bout de mon nez est frigorifié par le vent. Le reste de mon corps est emmitouflé sous des couches de vêtements. Mon père et ma mère, surprotecteurs, préfèrent me savoir dégoulinante de sueur plutôt que de me voir couver un rhume.
Je mets à peine quinze minutes pour me rendre au lycée, et cette promenade quotidienne m’offre le répit que je n’ai pas à la maison. Coincée entre mon petit frère hyperactif et mes parents psychorigides, je trouve dans ce moment un semblant de tranquillité.
Alors ni le froid ni la pluie ne pourront contrarier cet instant de bonheur.
L’avenue est calme. Bien qu’une foule entière la traverse chaque jour, elle ne demeure pas moins silencieuse. Les passants sont pour la plupart concentrés sur leur téléphone, d’autres plongés dans leur bouquin, quand certains, comme moi, errent les yeux dans le vague, tout juste réveillés de leur nuit agitée.
Alors que je recueille un flocon sur ma langue tout en observant le ciel blanc, une toux rauque à quelques mètres de là me provoque un sursaut de surprise. J’en fais tomber mon sac à mes pieds.
Curieuse, je détourne les yeux sans même penser à ramasser mes affaires éparpillées au sol. Au fond d’une ruelle, assis contre le mur de pierre rouge, vêtu d’un simple T-shirt, je le vois.
Son regard froid et désespéré me cloue sur place.
Incapable d’agir, plantée devant lui, immobile, j’observe ce jeune inconnu à peine plus âgé que moi dont les traits témoignent d’une vie misérable et douloureuse. Je crois qu’à ce moment je ne réalise pas l’impolitesse dont je fais preuve. Mais il ne dit rien. Il ne tourne pas la tête dans ma direction, ne m’accorde aucune attention, comme si nous autres, passants et habitants de New York, ne faisions pas partie de son monde. Pas même du décor.
D’une main tremblante, il sort une cigarette de sa poche et vient frotter une allumette pour donner vie à son poison. D’un geste las, il en inhale une longue bouffée, créant une épaisse fumée blanche au-dessus de sa chevelure brune. Bien qu’il ait tiré sur sa cigarette d’une profonde inspiration, les trois quarts du nuage opaque qui s’échappe de ses lèvres violettes ne sont dus qu’au contraste entre le froid glacial des rues et son souffle tiède.
— Tu vas me regarder encore longtemps ?
Un nouveau sursaut traverse mon corps raide et il me faut plusieurs secondes pour réaliser qu’il me parle.
Le garçon au T-shirt et à la peau rougie par le froid m’adresse la parole.
— Si tu ne tremblais pas comme une feuille toi aussi, tu pourrais presque passer inaperçue. Alors, tu vas me regarder encore longtemps ?
Alors qu’il fume sa cigarette, le regard toujours dans le vide, il tourne enfin son visage vers moi.
Lorsque nos yeux se croisent, je réalise que mon monde ne sera plus jamais le même.
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